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I. Contexte et rappel des objectifs 
 

Dans le cadre de l’actualisation des données ornithologiques des Zones de Protection 
Spéciale (ZPS), constituant le réseau NATURA 2000 destiné à conserver les espèces d’oiseaux 
les plus menacées d’Europe, le Groupe Ornithologique du Roussillon a souhaité engager des 
travaux d’inventaire sur la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». 
En effet, aucun inventaire complet n’a été réalisé sur la totalité des espèces d’intérêt communautaire 

ayant justifié la désignation de la ZPS depuis la rédaction des diagnostics écologiques précédant la 

rédaction du DOCOB en 2010.  

L’objectif de ces inventaires est multiple : 

- Permettre de quantifier périodiquement la présence des espèces d’intérêt patrimoniales sur 

le site ; 

- Evaluer la tendance démographique des populations locales de chaque espèce depuis les 

derniers inventaires ; 

- Disposer d’inventaires standardisés sur la plupart des groupes d’espèces afin de pouvoir 

actualiser facilement les inventaires dans une dizaine d’années ; 

- Actualiser le Formulaire Standard de Données (FSD) du site. 

Sont présentés ci-après les résultats des inventaires menés de mai 2020 à février 2021. Ces travaux 

ont ciblé plusieurs espèces d’intérêt communautaires ou fortement menacées à l’échelle nationale : 

Alouette lulu, Bruant ortolan, Cochevis de Thékla, Engoulevent d’Europe, Fauvette pitchou, Grand-

duc d’Europe, Monticole bleu, Monticole de roche, Pie-grièche à tête rousse, Pipit rousseline, 

Tourterelle des bois, Traquet oreillard. 

Réserve Naturelle de la Massane (J. Hiard/GOR)  
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II. Méthodes 
 

1. Échantillonnage des différents cortèges avifaunistiques 

1.1 Avifaune diurne 

 

Les relevés par Indices Ponctuels d’Abondance (IPA), consistant à noter tous les contacts auditifs ou 

visuels durant une période donnée (Blondel, Ferry & Frochot, 1970), ont été réalisés au lever du jour 

par temps clair, sans vent entre avril et juin 2020. 

65 points d'écoute ont ainsi été réalisés suivant ce protocole, mais en ramenant la durée du point 

d’écoute à 10mn, pour coller au plus près des protocoles des études réalisés sur les autres ZPS du 

département (GOR/PNR PYRCAT, 2018 & 2020a ; GOR/SMCGS, 2020b). Ces points ont été effectués 

par Florian Olivier, Quentin Giraudon et Joseph Garrigue.  

 Les dates de passage – comprises entre début mai (06/05) et mi-juin (18/06) – sont suffisamment 

tardives pour éviter de recenser d’éventuels oiseaux en halte migratoire (la ZPS Albères se situe sur 

un couloir de migration d’importance européenne au printemps) de sorte que la quasi-totalité des 

espèces recensées sont probablement nicheuses sur le site.  

Cette méthode permet d’échantillonner l’ensemble de l’avifaune présente mais est particulièrement 

ciblées sur les passereaux chanteurs.  

Ces points d’écoute avaient été réalisés en 2010 par Fabien Gilot, Lionel Courmont et Joseph 

Garrigue selon la même méthode. Ils ont été reproduits à l’identique en veillant à ce que les dates 

d’échantillonnage soient sensiblement les mêmes (à +/- 10j) en 2010 et en 2020. 

Ces 65 points ont permis de définir les tendances des passereaux d’intérêt patrimonial (Alouette lulu, 

Bruant ortolan, Cochevis de Thékla, Fauvette pitchou, Pie-grièche écorcheur, Pipit rousseline) et de 

certaines espèces particulièrement rares en France : Traquet oreillard, Monticoles de roche et bleu, 

Pie-grièche à tête rousse. 

Un jeu de données « toutes espèces » sur 52 points d’écoute a permis de donner quelques 

indications sur les tendances des autres espèces de passereaux, rendant ainsi compte de l’état global 

des communautés de passereaux présents sur la ZPS Albères.  
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Carte 1. Points d’écoute diurnes réalisés au printemps 2020 



Actualisation du diagnostic ornithologique de la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». GOR, 2021
 Page 6 
 

1.2 Engoulevent d’Europe 

 

L’Engoulevent d’Europe est une espèce d’intérêt communautaire aux moeurs nocturnes pour 

lesquelles un recensement spécifique a été mené au printemps 2020.  

5 transects ont permis de prospecter les sites qui avaient fait l’objet de l’échantillonnage réalisé en 

2010. Ces séances d’écoute ont été réalisées les 18 et 26 juin 2020.  

Le protocole suivant a été appliqué : transect d’une dizaine de points d’écoute, chaque point fait 

l’objet d’une écoute préalable de 2mn puis 1mn de repasse (diffusion du chant de l’espèce pour 

stimuler une réponse des mâles) et 2mn d’écoute. Le comptage commence au crépuscule et doit se 

finir au plus tard 2h après le coucher du soleil.   

 

  

Carte 2. Transects « Engoulevent » réalisés aux printemps 2010 et 2020 (Réalisation : GOR, 2010) 
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1.3 Grand-duc d’Europe 

 

Chanteur très précoce, les premiers inventaires ciblés sur cette espèce ont été engagés à partir de 

mi-décembre 2020 et jusqu’à mi-février. Cette période correspond au pic d’activité vocale des mâles 

territoriaux. Notons qu’en 2010, les inventaires avaient été réalisés en février. 

Les mêmes transects et points d’écoute prospectés en 2010 ont été visités lors de cette étude. Seul 

un transect n’a pas pu être prospecté du fait des contraintes sanitaires (couvre-feu). 

Le protocole suivant a été appliqué : transect d’une dizaine de points d’écoute, chaque point fait 

l’objet d’une écoute préalable de 2mn puis 1mn de repasse (diffusion du chant de l’espèce pour 

stimuler une réponse des mâles) et 2mn d’écoute. Le comptage commence au crépuscule et doit se 

finir au plus tard 3h après le coucher du soleil.   

 
Ci-dessus :Grand-duc d’Europe au crépuscule (X. Lafay/GOR) 
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2. Saisie des données et transmission des données au SINP 

 

Toutes les observations réalisées dans le cadre des suivis faunistiques sont saisies sur smartphone 

(Android) par l’intermédiaire de l’application « Naturalist » (figure 2). Elles sont ainsi directement 

géoréférencées, datées et archivées de façon précise dans la base de données faune-lr. 

Les données récoltées feront l’objet d’une transmission vers le SINP lors du prochain versement 

annuel réalisé par le GOR.  

 

Ci-dessus : Interface de saisie des données de l’application Naturalist 

Ci-dessus: Cap Cerbère (J-Y. Bartrolich/GOR) 
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III. Résultats 
 

Synthèse globale  

 

Les 65 points d’écoute ont permis de contacter un total de 73 espèces d’oiseaux au printemps 2020. 

Parmi ces 73 espèces, 71 sont probablement nicheuses sur la ZPS Albères. 24 espèces (soit 34%) 

peuvent être qualifiées de patrimoniales du fait de leur inscription sur l’annexe I de la Directive 

Oiseaux ou du fait de leur statut de menace sur les listes rouges européenne, nationale ou régionale 

(cf. détail des critères de « patrimonialité » des espèces en annexe). 

 

Tableau 1. Effectifs de chaque espèce recensés lors des inventaires par point d’écoute au printemps 
2020. En surligné gris : les espèces non nicheuses sur site. En surligné jaune : les espèces 

patrimoniales. 

ESPECE (Français/latin) 

2020 

Effecti
f 

Occurrenc
e Occurrence relative 

Accenteur mouchet Prunella modularis 2 2 3,8% 

Aigle de Bonelli Aquila fasciata 2 1 1,9% 

Alouette lulu Lulula arborea 12 11 21,2% 

Bergeronnette printanière Motacilla flava 1 1 1,9% 

Bruant fou Emberiza cia 19 14 26,9% 

Bruant ortolan Emberiza hortulana 5 4 7,7% 

Bruant proyer Miliaria calandra 16 11 21,2% 

Bruant zizi Emberiza cirlus 11 10 19,2% 

Chardonneret élégant Carduelis carduelis 10 10 19,2% 

Circaète Jean-le-blanc Circaetus gallicus 1 1 1,9% 

Cochevis de Thékla Galerida theklae 21 12 23,1% 

Coucou gris Cuculus canorus 2 2 3,8% 

Étourneau sansonnet Sturnus vulgaris 7 1 1,9% 

Faisan de Colchide Fasianus colchicus 1 1 1,9% 

Faucon crécerelle Falco tinunculus 6 6 11,5% 

Fauvette à tête noire Sylvia atricapilla 6 6 11,5% 

Fauvette des jardins Sylvia borin 5 4 7,7% 

Fauvette grisette Sylvia communis 3 2 3,8% 

Fauvette mélanocéphale Sylvia melanocephala 85 46 88,5% 

Fauvette orphée Sylvia hortensis 42 32 61,5% 

Fauvette passerinette Sylvia cantillans 26 18 34,6% 

Fauvette pitchou Sylvia undata 55 26 50,0% 

Geai des chênes Garrulus glandarius 1 1 1,9% 

Gobemouche gris Muscicapa striata 15 10 19,2% 

Grand Corbeau Corvus corax 2 1 1,9% 

Grimpereau des jardins Certhia brachydactyla 3 3 5,8% 

Guêpier d'Europe Merops apiaster 1 1 1,9% 
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ESPECE (Français/latin) 

2020 

Effecti
f 

Occurrenc
e Occurrence relative 

Hirondelle de fenêtre Delichon urbicum 6 3 5,8% 

Hirondelle rousseline Cercopis daurica 2 1 1,9% 

Hirondelle rustique Hirundo rustica 2 2 3,8% 

Huppe fasciée Upupa epops 7 7 13,5% 

Hypolaïs polyglotte Hipolais polyglotta 37 25 48,1% 

Linotte mélodieuse Linaria cannabina 19 16 30,8% 

Loriot d'Europe Oriolus oriolus 13 13 25,0% 

Martinet à ventre blanc Tachymarptis melba 17 5 9,6% 

Martinet noir Apus apus 2 1 1,9% 

Martinet pâle Apus pallidus 2 1 1,9% 

Merle noir Turdus merula 29 21 40,4% 

Mésange à longue queue Aegithalos caudatus 5 3 5,8% 

Mésange bleue Cyanistes caeruleus 1 1 1,9% 

Mésange charbonnière Parus major 6 6 11,5% 

Mésange huppée Parus cristatus 1 1 1,9% 

Moineau domestique Passer domesticus 5 3 5,8% 

Monticole bleu Monticola solitaria 5 4 7,7% 

Monticole de roche Monticola saxatilis 3 3 5,8% 

Perdrix rouge Alectoris rufa 9 9 17,3% 

Pie-grièche à tête rousse Lanius senator 12 9 17,3% 

Pigeon ramier Colomba palumbus 4 4 7,7% 

Pinson des arbres Fringilla coelebs 6 5 9,6% 

Pipit rousseline Anthus campestris 1 1 1,9% 

Pouillot de Bonelli Phylloscopus bonelli 3 3 5,8% 

Roitelet à triple bandeau Regulus ignicapillus 1 1 1,9% 

Rossignol philomèle Luscinia megarhynchos 80 48 92,3% 

Rougegorge familier Erithacus rubecula 1 1 1,9% 

Serin cini Serinus serinus 51 33 63,5% 

Tarier pâtre Saxicola rubicola 17 15 28,8% 

Torcol fourmilier Jynx torquilla 3 3 5,8% 

Tourterelle des bois Streptopelia turtur 1 1 1,9% 

Traquet oreillard Oenanthe hispanica 15 11 21,2% 

Troglodyte mignon Troglodytes troglodytes 19 16 30,8% 

Vautour fauve Gyps fulvus 1 1 1,9% 

Verdier d'Europe Chloris chloris 6 6 11,5% 

 

 

 

.



Résultats des prospections nocturnes (Engoulevent d’Europe et Grand-duc d’Europe) 

 

Les prospections spécifiques Engoulevent réalisées en juin 2020 ont permis de contacter 9 mâles 

chanteurs et 1 individu (sexe indéterminé) pour près de 25km de transect d’écoute. Ces transects ont 

également permis de contacter un Grand-duc d’Europe dans le secteur du Col del Bast à Banyuls. 

Les prospections Grand-duc ont été moins fructueuses et seuls 3 chanteurs ont pu être localisés. 

Les données cartographiques de la campagne de terrain 2020 sont incluses dans les cartes espèces 

présentées dans le paragraphe IV. 

 

 
Ci-dessus : Paysage typique des Albères, sur son versant oriental (Port-Vendres ; J-Y. Bartrolich/GOR) 
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IV. Evolution récente de l’avifaune nicheuse de la ZPS Albères  
 

A. Espèces d’intérêt communautaire  

 

Aigle de Bonelli (Aquila fasciata)  

L’Aigle de Bonelli est observé régulièrement sur 

la partie orientale de la ZPS (à l’est du Col de 

Banyuls). Il y chasse préférentiellement dans les 

milieux ouverts : pelouses sèches, maquis, zones 

rocheuses. Plus à l’ouest, la présence du couple 

d’Aigle royal, concurrent naturel de l’espèce pour 

les ressources alimentaires et le site de 

reproduction ainsi que le caractère plus 

montagnard de la zone (nombreux boisements) 

expliquent son absence.  

Nichant côté espagnol, une bonne partie de son territoire de chasse semble se situer sur les 

communes de Cerbères et Banyuls.  

Plusieurs observations d’Aigle de Bonelli ont été signalées à Argelès sur Mer et Sorède ces dernières 

années, comme c’était déjà le cas avant 2010. Les confusions possibles avec les aigles de la volerie du 

Château de Valmy compliquent le recoupement des informations. Ce secteur des Albères pourrait 

cependant être favorable à l’espèce et des prospections complémentaires devront être menées dans 

les prochaines années. 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

0 1 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

0 1 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

1 couple 1 couple* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 3 et 4. Observations d’Aigle de Bonelli sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Aigle royal (Aquila chrysaetos)  

L’Aigle royal est observé 

régulièrement sur la partie 

occidentale de la ZPS. Seuls les 

secteurs les plus boisés sont moins 

fréquentés. Il chasse 

préférentiellement dans les milieux 

ouverts : pelouses sèches, maquis, 

rochers. A l’est du Col de Banyuls, la 

présence du couple d’Aigle de Bonelli, 

concurrent naturel de l’espèce pour 

les ressources alimentaires et le site 

de reproduction, exclut la 

fréquentation régulière de l’Aigle 

royal.  

Sur la ZPS, un seul couple niche régulièrement (côté espagnol). Néanmoins, en plus des adultes de ce 

couple, des individus erratiques, immatures et subadultes, peuvent être observés sur l’ensemble de la 

ZPS, en particulier sur sa partie occidentale.  

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

0 0 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

0 0 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

1 couple 1 couple* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 

 

L’état de conservation de l’Aigle royal et de ses habitats sur la ZPS Albères peut actuellement être 

considéré comme favorable. 
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Cartes 5 et 6. Observations d’Aigle royal sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Alouette lulu (Lulula arborea) 

Comme sur la plupart des ZPS du département étudiées ces dernières années (GOR, 2018,2020a, 

2020b), l’Alouette lulu semble en augmentation sur la ZPS depuis 2010 (+31 à +133%) dans les 

Albères. 

Elle est assez fréquente sur la partie occidentale de la ZPS (crêtes de la Massane). Elle y habite les 

pelouses sommitales pâturées ponctuées de quelques arbres principalement sur la partie la plus 

occidentale de la ZPS. A l’est du Col de Banyuls, la lulu est plus rare, remplacée progressivement par 

le Cochevis de Thékla qui supporte mieux le climat méditerranéen marqué et les paysages 

steppiques. Notons néanmoins une augmentation très nette de la présence de l’espèce sur Banyuls-

sur-Mer et Cerbère sur la dernière décennie (cf. cartographies ci-après), signe d’un bon état de 

conservation de l’espèce à plus large échelle. 

L’état de conservation de l’espèce sur la ZPS, dans l’état actuel des connaissances, peut être jugé 

« favorable » du fait de l’augmentation importante des effectifs constatée dans le massif des Albères 

sur les dernières décennies. La fermeture du milieu et un surpâturage des crêtes pourraient 

cependant, à terme, affecter l’espèce.   

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

11 14,5 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

6 14 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

15-30 couples 20-60 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 7 et 8. Observations d’Alouette lulu sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Bruant ortolan (Emberiza hortulana) 

A l’instar des tendances locale, régionale, 

nationale et européenne, la petit population 

nicheuse d’ortolan de la ZPS Albères est en 

déclin sur la dernière décennie (-33 à -43% 

entre 2010 et 2020).  

En 2010, le Bruant ortolan était un nicheur 

régulier sur l’Albère présentant une 

répartition très hétérogène. Essentiellement 

lié aux pelouses sèches de la crête frontière 

(les plus fortes densités étaient notées sur la crête de la Massane, jusqu’au Sailfort, et sur la crête 

frontière à l’est du Col de Banyuls, jusqu’au Puig del Torn) où il appréciait particulièrement les crêtes 

rocheuses à forte pente. 

Les derniers incendies semblent avoir favorisé l’espèce, dont on connait bien le caractère pyrophile 

(Prodon, 1988), sur Banyuls l’espèce reste absente de nombreux sites apparemment favorables.  

Au moins 5 couples se reproduisent chaque printemps dans les zones de landes basses accidentées 

de basse altitude de Banyuls et, de façon plus irrégulière, sur la crête frontière. Soumises à de fortes 

fluctuations interannuelles, la population de la crête des Albères n’excède pas, les meilleurs années, 

la dizaine de couples. 

Dans la ZPS Albères, comme sur de nombreux sites français, l’ortolan est menacé de disparition 

locale à court ou moyen terme.  

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

7,5 5 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

7 4 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

20-40 couples 5-20 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 9 et 10. Observations de Bruant ortolan sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Cochevis de Thékla (Galerida theklae) 

Le Cochevis de Thékla fait partie des espèces 

nicheuses les plus rares de France avec une 

population nicheuse estimée à 270-430 couples en 

2013 (Bourgeois & Gilot, 2013), l’espèce ne se 

reproduit que dans les Pyrénées-Orientales et 

l’Aude. Les massifs des Corbières et des Albères 

hébergent ainsi 99% de la population française de ce 

taxon. Typique des pelouses sèches 

méditerranéennes, le Cochevis de Thékla souffre de 

la fermeture du milieu due à la déprise pastorale sur 

le piémont méditerranéen (disparition des 

troupeaux ovins et caprins dans les années 1960).  

Sur la ZPS Albères, le thékla est surtout présent sur les crêtes (crête frontière et crête du Puig Joan), 

sur les caps les plus ouverts de la côte rocheuse et sur les versants très arides de Cerbère/Banyuls. 

Les vignes sont fréquentées par l’espèce, surtout en hiver. Les incendies sont bénéfiques pour 

l’espèce en recréant des habitats favorables durant une dizaine d’années (Prodon, 1988). 

La petite population de la ZPS Albères – estimée à 40-60 couples nicheurs en 2020 – semble en 

régression. En effet, seuls 12 points d’écoute (19 en 2010) ont permis d’attester sa présence sur la 

ZPS. Le déclin serait donc compris entre -11 et-37%sur la période 2010-2020.  

Ainsi, l’espèce semble avoir régressé à basse altitude sur la commune de Banyuls et il semble avoir 

disparu du massif de la Tour de la Madeloc, à Port-Vendres. 

Le suivi à long terme engagé sur la ZPS Basses Corbières (11/66) confirme ce déclin généralisé sur la 

dernière décennie (-52% entre 2009 et 2019) de sorte que l’avenir de cette espèce en France parait 

bien sombre 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

22 19,5 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

19 12 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

40-60 couples 20-40 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 11 et 12. Observations de Cochevis de Thékla sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Circaète Jean-le-Blanc (Circaetus gallicus) 

Le Circaète est le grand rapace le plus couramment 

observé sur la ZPS. Il fréquente une large gamme de 

milieux ouverts favorables à son alimentation (pelouses, 

rochers, maquis clairs). De ce fait, la moitié orientale de 

la ZPS est la plus favorable pour l’alimentation de 

l’espèce. Notons qu’une importante proportion de la 

population d’Europe de l’ouest (voire la totalité) passe, 

lors la migration printanière (mars), au-dessus des 

Albères.  

Le nombre de couples nicheurs est difficile à estimer 

étant donné la distance importante que peut parcourir 

un oiseau lorsqu’il part chasser. Selon toute 

vraisemblance, la population nicheuse doit être comprise 

entre 2 et 5 couples sur la ZPS. Notons qu’en plus des 

couples nicheurs, des adultes et immatures des couples 

voisins peuvent également venir chasser sur la ZPS. En 

conséquence, on peut estimer que 10 à 20 individus 

s’alimentent régulièrement sur la ZPS, en période de 

reproduction.  

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

2 0,5 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

4 1 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

2-5 couples 2-5 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 13 et 14. Observations de Circaète Jean-le-Blanc sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Crave à bec rouge (Pyrrhocorax pyrrhocorax) 

Le Crave à bec rouge est un corvidé montagnard 

inféodé, sur le territoire étudié, aux pelouses 

pâturées de l’extrémité ouest du site Natura 

2000. En effet, l’espèce est liée au bétail puisqu’il 

se nourrit principalement d’insectes coprophages.  

Le Crave à bec rouge ne semble pas se reproduire 

sur le site Natura 2000. De 2011 à 2020, seule une 

observation d’un individu en décembre 2014 sur 

la crête de la Massane a été faite (J. 

Garrigue/RNM, com. pers.). Faute d’étude 

antérieure, l’évolution démographique du Crave 

dans les Albères est délicate. Il est cependant très 

probable que l’espèce y ait été jadis plus 

abondante, comme dans tous les milieux 

méditerranéens du Languedoc-Roussillon.   

Selon toute vraisemblance, l’espèce ne niche plus sur la ZPS Albères. 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

0 0 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

0 0 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

0-1 0* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Engoulevent d’Europe (Caprimulgus europeus) 

L’Engoulevent d’Europe semble assez bien réparti 

sur la ZPS. Cette espèce thermophile peut utiliser 

un spectre d’habitats assez varié. Les zones de 

chasse sont variées avec des zones cultivées ou 

pâturées, des pelouses mais également les 

boisements clairs entrecoupés de clairières. 

L’espèce semble apprécier tout particulièrement 

les jeunes formations de conifères. 

Comme en 2010, l’estimation –toujours délicate– 

des effectifs de cette espèce en 2020 laisse 

penser que les effectifs nicheurs sont peu élevés 

dans les Albères. Son absence d’une majeure partie du massif pourrait être expliquée par le 

caractère montagnard et très forestier (plus de feuillus que de pins) de l’ouest de la ZPS.  

La fermerture des milieux et la disparition des troupeaux ovins et caprins sur la frange littorale 

peuvent expliquer cette relative rareté de l’espèce sur la zone. Notons cependant une augmentation 

récente des données d’Engoulevent chanteurs sur Cerbère et sur le piémont des Albères à Argelès-

sur-Mer, dans des paysages de suberaie claire. 

Selon toute vraisemblance, l’estimation de 10 à 30 couples nicheurs réalisée en 2010 pourrait être 

réévaluée à 20-40 couples nicheurs sur la ZPS Albères en 2020.  

 

 2010 2020 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

10-30 couples nicheurs 20-40 couples nicheurs* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 

 

Enfin, notons qu’au moins 1 individu d’Engoulevent à collier roux (Caprimulgus ruficollis) a été 

photographié au printemps 2020 au Domaine de Paulilles. Non nicheur en France, cette espèce est 

pourtant présente à moins de 20km au sud, sur le versant sud des Albères, et pourrait, à terme, 

s’installer dans la ZPS Albères. 
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Cartes 15 et 16. Observations d’Engoulevent d’Europe sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Faucon pèlerin (Falco peregrinus)  

La présence de falaises suffisamment hautes et tranquilles 

ainsi que la richesse du territoire en espèces-proies 

(oiseaux) sont les facteurs conditionnant la présence du 

Faucon pèlerin.  

Il est assez communément observé sur l’intégralité du site 

Natura 2000 mais sa reproduction n’est régulière qu’à 

l’ouest de la zone. Plus à l’est, le manque de sites de 

reproduction adéquats et/ou la présence du Grand-duc, 

concurrent naturel de l’espèce, limitent sa présence, 

hormis sur la côte rocheuse ou un couple niche de façon 

plus ou moins régulière depuis une demie décennie. 

Un couple de Faucon pèlerin se reproduit régulièrement à 

l’ouest du site Natura 2000 mais semble changer régulièrement de site de nidification. A l’est, l’espèce 

semble s’être durablement installée sur le Cap Béar, bien que la productivité du couple soit faible. De 

même, des observations régulières en période de reproduction ont été faites au Cap Cerbères mais les 

preuves formelles de reproduction manquent.  

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

0 0 

Nombre de points de présence sur 
65 points recensés 

0 0 

Estimation effectifs nicheurs sur la 
ZPS 

1-2 1,5-2,5* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 17 et 18. Observations de Faucon pèlerin sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Fauvette pitchou (Sylvia undata) 

L’augmentation des populations de Fauvette 

pitchou sur la ZPS Albères constitue 

probablement le point le plus notable des 

résultats de l’inventaire 2020. En déclin à 

l’échelle européenne, française et locale, la 

Fauvette pitchou fait partie des espèces à 

fort enjeu du fait d’une répartition mondiale 

très limitée. A ce titre, la pitchou a été listée 

sur la liste rouge mondiale des oiseaux 

nicheurs (catégorie  « Quasi-menacée ». 

Strictement inféodée aux maquis, la 

Fauvette pitchou est assez bien répandue sur la ZPS, à l’exception des zones forestières les plus 

occidentales. Elle est surtout présente dans les mattorals à Bruyère arborescente et formations à 

ajonc, en particulier sur les crêtes et en haut de versant.  

L’état de conservation de l’habitat de la Fauvette pitchou est jugé « favorable » suite aux incendies 

récents qui ont touché les vallons les plus orientaux de la ZPS. En rajeunissant les maquis, les 

incendies permettent à cette espèce de se développer durant une dizaine/quinzaine d’année, avant 

que le taux de fermeture et la hauteur du toit végétal ne soit trop élevés (Prodon, 1988). 

L’augmentation apparente de l’espèce entre 2010 et 2020 sur le Massif des Albères est à nuancer. En 

effet, les populations de cette espèce sédentaire ont été décimées par l’épisode neigeux du 

08/03/2010 (50cm de neige relevé à Port-Vendres et Argelès sur Mer ; 60cm à Cerbère), soit 

quelques semaines avant les inventaires du printemps 2010 qui servent d’état initial à cette étude. 

Les populations semblent s’être reconstituées sur la dernière décennie, expliquant cette 

augmentation récente. 

En 2020, l’effectif nicheur de la Fauvette pitchou sur la ZPS pourrait être compris entre 70 et 150 

couples. 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

14,5 49 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

13 28 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

30-70 couples 70-150 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 



Actualisation du diagnostic ornithologique de la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». GOR, 2021
 Page 32 
 

 

 

  

Cartes 19 et 20. Observations de Fauvette pitchou sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Grand-duc d’Europe (Bubo bubo)  

Le Grand-duc d’Europe peut chasser dans une 

large gamme d’habitats. Il préfère cependant les 

pelouses, les maquis clairs et zones rocheuses qui 

sont les plus riches en proies. C’est donc dans la 

moitié est de la ZPS que le Grand-duc est le plus 

fréquent. L’espèce s’établit dans des ravins où les 

escarpements rocheux protègent son nid des 

prédateurs terrestres. 

L’espèce reste peu fréquente sur la ZPS Albères 

malgré de nombreux sites apparemment 

favorables. Il semble clair que les densités de 

peuplement des Albères (shiste) sont très 

nettement inférieures à ce qui est observé dans 

les massifs calcaires (Corbières, Bouches du 

Rhône). Il est probable que les ressources alimentaires soient ici le facteur limitant. 

L’homogénéisation des milieux (parcours pastoraux et vignes sont abandonnés et se ferment au 

profit du maquis) a probablement conduit à une raréfaction des espèces proies typiques : Lièvre, 

Lapin, Perdrix, Rat et autres oiseaux/mamifères de taille moyenne. 

Le nombre de couples nicheurs est difficile à estimer étant donné la discrétion et les mœurs 

nocturnes de l’espèce. Une recherche spécifique réalisée durant l’hiver 2009-2010 alliée à la 

bibliographie disponible (base de données GOR) avait permis de recenser 5 couples sur la ZPS, faisant 

du Grand-duc une espèce plutôt rare sur la ZPS Albères. 

Sur la période 2011-2020, l’espèce semble relativement stable sur la ZPS même si l’espèce a 

possiblement régressé localement sur la commune de Banyuls-sur-Mer. En tout état de cause, sur la 

ZPS Albères, l’espèce n’atteint pas les densités record qui sont connues dans les Corbières et sur le 

piémont de la plaine du Roussillon (Aspres).  

 

 2010 2020 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

5 couples nicheurs 5-10 couples nicheurs* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 21 et 22. Observations de Grand-duc d’Europe sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Pic noir (Dryocopus martius)  

Le Pic noir est inféodé aux hêtraies 

de la partie sommitale de la ZPS. 

En 2010, l’espèce venait d’être 

contactée pour la première fois sur 

le périmètre de la ZPS Albères, 

dans le périmètre de la Réserve 

Naturelle de la Massane. 

Depuis cette date, son installation 

s’est confirmée et l’espèce 

fréquente l’intégralité des hêtraies 

du massif des Albères. 

Etant donné la grande étendue des 

territoires de l’espèce et la faible superficie relative des habitats favorable dans le site Natura 2000, sa 

présence sur le site Natura 2000 restera probablement limitée à  quelques couples et la population 

actuelle semble comprise entre 2 et 4 couples (plusieurs couples sont probablement nicheurs hors ZPS à 

l’ouest de celle-ci. 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

0 0 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

0 0 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

0-1 2-4* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 23 et 24. Observations de Pic noir sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Pie-grièche écorcheur (Lanius 

collurio)  

Très rare dans la ZPS Albères, la Pie-

grièche écorcheur ne semble plus se 

reproduire de façon régulière que sur 

quelques sites. La dernière 

reproduction possible sur le secteur 

de la Massane semble dater de 2015 

et seul le Col des 3 hêtres (Sorède) 

semble avoir hébergé une 

reproduction en 2019 et 2020. 

Il sera intéressant de collecter et synthétiser les données historiques de cette espèce sur la zone 

auprès des acteurs locaux (RN de la Massane, Labo Arago) afin de retracer le déclin de l’espèce dans 

le massif des Albères. 

La Pie-grièche écorcheur recherchant les milieux les plus tempérés où la végétation subit des 

influences atlantiques et montagnardes, sa raréfaction était « attendue » avec le changement 

climatique en cours et il est probable que l’espèce disparaisse de la ZPS à court ou moyen terme. 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

1 0 

Nombre de points de présence 
sur 65 points recensés 

1 0 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

1-5 couple(s) 1-2 couple(s)* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 25 et 26. Observations de Pie-grièche écorcheur sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 



Actualisation du diagnostic ornithologique de la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». GOR, 2021
 Page 39 
 

Pipit rousseline (Anthus campestris)  

Le Pipit rousseline est une espèce thermophile 

liée aux terrains peu végétalisés, secs et bien 

drainés. Il apprécie les secteurs plats mais peut 

également supporter la présence de quelques 

éboulis ou chaos rocheux.  

Sur la ZPS des Albères, le Pipit rousseline 

occupe les plus larges pelouses sèches de la 

crête de la Massane et celle de Sorède ainsi 

que certains garrigues basses de la crête 

frontière. Il ne niche plus qu’occasionnellement 

sur les caps de la côte rocheuse. En 2020, sa 

présence reste anecdotique. Le relief marqué 

de la ZPS Albères est néanmoins peu favorable 

à cette espèce qui apprécie les plateaux et les 

dolines peu pentues et il est probable que le 

Pipit rousseline n’y ait jamais été abondant. 

La fermeture généralisée des milieux méditerranéens depuis les années 1950 semble avoir durement 

affecté le Pipit rousseline dans notre département (une régression de 22 à 40% est notée dans les Basses 

Corbières entre 2009 et 2019 (GOR & LPO Aude, in prep). 

 

 2010 2020 

Effectif recensé lors de la 
campagne de terrain 

1,5 2,5 

Nombre de points de présence 
(sur 65 points recensés) 

2 3 

Estimation effectifs nicheurs 
sur la ZPS 

3-10 couples 3-10 couples* 

* : estimation à dire d’expert sur la base des données récoltées lors de l’inventaire 2020 et sur les données 

historiques contenues dans la base de données FAUNE LR sur la période 2011-2020. 
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Cartes 27 et 28. Observations de Pipit rousseline sur la période 2011-2020 (haut) et en 2000-2010 (bas) 
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Autres espèces de l’Annexe I potentiellement nicheuses : 

 

Aigle botté (Hierraetus pennatus) : 

Quelques observations d’Aigle botté ont été faites en période de reproduction en limite de ZPS. 

Néanmoins, à l’heure actuelle, la reproduction n’est pas avérée dans la ZPS Albères. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Carte 29. Observations d’Aigle botté sur la période 2011-2020 
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Espèces espèces migratrices rares : 

 

En plus des rapaces migrateurs inscrits en Annexe I de la Directive Oiseaux (Milans noir et royal, 

Bondrée apivore) qui survolent en effectifs conséquents le massif, principalement au printemps, 

plusieurs espèces rares doivent être mentionnées : les Faucons crécerellette et d’Eléonore ainsi que 

la Vautour moine.  

 

 

Carte 30. Observations de Faucon crécerellette, Faucon d’Eléonore et de Vautour moine sur la 
période 2011-2020 



B. Autres espèces 

 

Autres espèces patrimoniales 

14 espèces inscrites en Liste rouge nationale ou régionale (hors Annexes I DO, traitées au chap. IV.A) 

ont été inventoriées à la fois en 2010 et en 2020. Notons la remarquable stabilité globale du cortège 

d’espèces patrimoniale, aucune n’ayant disparu du site en 10 ans et aucune n’étant apparue. 

Ce cortège d’espèces menacées est, de façon globale, en augmentation de 22% sur la période 2010-

2020, ce qui est remarquable, contrastant ainsi avec les tendances défavorables observées sur 

plusieurs autres ZPS alentours et, plus largement, à l’échelle nationale.  

Tableau 2. Comparaison des effectifs et occurrences des espèces patrimoniales hors Annexe I DO. 
Calculés sur 54 points d’écoute sauf espèces* pour lesquelles une comparaison a pu être effectuée sur 

65 points d’écoute. 

Espèces patrimoniales (Hors AI DO) 
2010 2020  

Evol 2010-2020 Occ. Eff. Occ. Eff 
Chardonneret élégant 13 14 10 10 -23% 

Fauvette des jardins 6 6 4 5 (-33%) 

Fauvette mélanocéphale 35 45 46 85 +29% 

Gobemouche gris 4 4 10 15 +150% 

Hirondelle rousseline 0 0 1 2 Nouvelle espèce 

Linotte mélodieuse 23 36 16 19 -30% 

Martinet à ventre blanc 0 0 17 5 Nouvelle espèce 

Monticole bleu* 12 13 4 3,5 -67 % 

Monticole de roche* 3 3,5 4 4 Stable 

Pie-grièche à tête rousse 3 2,5 9 8,5 +200 % 

Serin cini 27 36 33 51 +22% 

Tarier pâtre 13 15 15 17 (+15%) 

Torcol fourmilier 1 1 3 3 (+200%) 

Tourterelle des bois 2 2 1 1 (-50%) 

Traquet oreillard* 9 8,5 11 10,5 +22% 

Verdier d'Europe 3 3 6 6 +100% 

 

Dans le détail des espèces, notons l’augmentation du Traquet oreillard –espèce en déclin 

localement, en particulier dans les Corbières et en Catalogne sud – qui semble avoir profité des 

derniers incendies de Banyuls (2018). Néanmoins, la situation du Traquet oreillard dans le massif 

reste précaire ; la disparition des vignes de coteaux et leur embuissonnement progressif est très 

défavorable à l’espèce. Sa survie à moyen terme semble tributaire de la périodicité des incendies et 

de la surface incendiée. 
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Estimée à 15-20 couples en 2010, il semble que la population de Traquet oreillard sur la ZPS avoisine 

la vingtaine de couples en 2020, pour une population totale du massif estimée à 30-50 couples (20 à 

40 couples estimés en 2013 ; Bourgeois & Gilot, 2013b). 

 

Paysage post-incendie, très favorable au Traquet oreillard, sur la commune de Banyuls (F. Gilot/GOR) 

 

Comme les Corbières, les Albères font partie des rares massifs montagneux français où les deux 

espèces de monticoles se reproduisent en sympatrie. L’abondance du Monticole bleu sur la côte 

rocheuse des Albères, où il atteint probablement ses records de densité français au même titre que 

la Corse, se ressent dans l’arrière-pays puisque l’espèce avait été contactée sur 12 points d’écoute en 

2010 (GOR, 2010). En 2020, l’espèce n’est plus présente que sur 4 points d’écoute, soit une 

régression de plus de 60% en 10 ans ! A l’opposé, les effectifs, certes très faibles, du Monticole de 

roche sont restés stables sur la période étudiée, ce qui est remarquable dans un contexte régional et 

national de fort déclin. 

Le déclin de 30% de la Linotte mélodieuse semble indiquer une gestion pastorale défavorable sur les 

rares zones ouvertes (landes pâturées) du massif, auxquelles l’espèce est inféodée. La campagne de 

terrain 2020 a également permis de confirmer l’extinction locale de la Fauvette à lunettes qui n’a pas 

été contactée durant la dernière décennie sur la ZPS Albères. Trois observations ont été faites sur le 

massif durant la décennie 2010-2020, deux se rapportant à de probables reproductions : 2 ind à 

Banyuls (au nord de la ZPS) en juin 2012 et 1 ind en juin 2014 à l’extrémité ouest de la crête des 
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Albères. Enfin, notons la rareté de la Tourterelle des bois sur le massif, malgré des habitats 

localement favorables, confirmant ainsi la forte diminution des populations européennes de cette 

espèce lors des dernières décennies. 

A l’opposé, remarquons également l’augmentation notable des effectifs de Pie-grièche à tête rousse 

(+200%), espèce faisant l’objet d’un Plan National d’Action, et de la Fauvette orphée (+47 à +78%). 

Comme pour le Traquet oreillard, les derniers incendies pourraient avoir permis une augmentation 

de la densité de ces deux espèces dans les paysages de suberaies claires post-incendies. 

De même, les populations nicheuses de Gobemouche gris – assez importantes pour une ZPS 

méditerranéenne – semblent en augmentation sur la dernière décennie. 

Les cartes 2010 et 2020 présentant la répartition de la Pie-grièche à tête rousse, des Monticoles de 

roche et bleu, Fauvette orphée, Hirondelle rousseline et Traquet oreillard sont fournies en annexe. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ci-dessus : Gobemouche gris (J. Dalmau/GOR).



Espèces à fort intérêt patrimonial (hors Annexe I DO) se reproduisant sur la ZPS Albères. 
En haut, de gauche à droite : Monticole bleu (J. Dalmau/GOR) ; Monticole de roche (J. Dalmau/GOR) ; Linotte mélodieuse (A. Labetaa/GOR) ;                                                           

En bas, de gauche à droite : Tourterelle des bois (J. Dalmau/GOR) ; Pie-grièche à tête rousse(J. Dalmau/GOR) ; Traquet oreillard (© J. Dalmau/GOR). 



Espèces « communes » : 

Le tableau 3 ci-dessous présente l’évolution (en différence d’occurrence entre 2010 et 2020) des 

espèces qualifiées de « commmunes », c'est-à-dire non inscrites sur les listes rouges 

nationale/régionale ni en Annexe I de la Directive Oiseaux. 

Tableau 3. Comparaison des effectifs et occurrences des espèces « communes » sur la ZPS Albères. 
Calculés sur 54 points d’écoute (sauf Fauvette orphée* : comparaison sur 65 points d’écoute). 

 

ZPS ALBERES 
2010 2020 Evolution 2010-

2020 Occ. % Occ. % 
Accenteur mouchet 0 0,0% 2 3,8% Nouvelle espèce 
Bruant fou 16 30,8% 14 26,9% (-12%) 
Bruant proyer 11 21,2% 11 21,2% Stable 
Bruant zizi 7 13,5% 10 19,2% +43% 
Cochevis huppé 1 1,9% 0 0,0% -100% 
Coucou gris 8 15,4% 2 3,8% -75% 
Étourneau sansonnet 0 0,0% 1 1,9% Nouvelle espèce 
Fauvette à tête noire 1 1,9% 6 11,5% +500% 
Fauvette grisette 3 5,8% 2 3,8% (-33%) 
Fauvette orphée* 23 44,2% 32 61,5% +39% 
Fauvette passerinette 6 11,5% 18 34,6% +200% 
Geai des chênes 0 0,0% 1 1,9% Nouvelle espèce 
Grimpereau des jardins 2 3,8% 3 5,8% (+50%) 
Hirondelle de rochers 1 1,9% 0 0,0% -100% 
Huppe fasciée 0 0,0% 7 13,5% Nouvelle espèce 
Hypolaïs polyglotte 34 65,4% 25 48,1% -27% 
Loriot d'Europe 7 13,5% 13 25,0% +85,7% 
Merle noir 35 67,3% 21 40,4% -40% 
Mésange à longue queue 0 0,0% 3 5,8% Nouvelle espèce 
Mésange bleue 1 1,9% 1 1,9% Stable 
Mésange charbonnière 12 23,1% 6 11,5% -50% 
Mésange huppée 0 0,0% 1 1,9% Nouvelle espèce 
Moineau domestique 0 0,0% 3 5,8% Nouvelle espèce 
Pigeon ramier 4 7,7% 4 7,7% Stable 
Pinson des arbres 5 9,6% 5 9,6% Stable 
Pouillot de Bonelli 1 1,9% 3 5,8% +200% 
Pouillot véloce 2 3,8% 0 0,0% (-100%) 
Roitelet à triple bandeau 3 5,8% 1 1,9% (-67%) 
Rossignol philomèle 48 92,3% 48 92,3% Stable 
Rougegorge familier 1 1,9% 1 1,9% Stable 
Rougequeue noir 2 3,8% 0 0,0% (-100%) 
Troglodyte mignon 13 25,0% 16 30,8% +23% 

TOTAL 253 
 

264 
 

+4,3% 
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Les espèces les plus représentées sur la ZPS Albères (Rossignol philomèle, Fauvette orphée et 

Hypolaïs polyglotte) confirment que la majorité des habitats sur la ZPS sont des milieux buissonnants 

assez fermés (maquis hauts). Des plages de zones plus ouvertes restent cependant nécessaires pour 

ces 3 espèces. 

La présence de la Fauvette orphée dans ce trio de tête est remarquable au vu du caractère très 

localisé de sa répartition en France. Sa forte augmentation sur la zone étudiée est liée à le 

reconquête du maquis boisé. La présence de zones dégagées reste néanmoins importante pour 

l’espèce et il est probable qu’une diminution des effecifs intervienne à un stade prochain de la 

succession végétale en cours. L’effectif estimé en 2020 pour cette espèce (plus d’une centaine de 

couples nicheurs) fait probablement de la ZPS Albères la principale ZPS pour l’espèce en France. 

Entre 2010 et 2020, on constate une légère augmentation (+4,3%) des espèces dites « communes » 

sur la ZPS Albères. Cette tendance générale masque d’évidentes disparités selon les espèces.  

Notons, par exemple, la disparition du Pouillot véloce et du Rougequeue noir des relevés en 2020 

alors qu’ils étaient présents en 2010. De mêmes, les déclins du Bruant fou, de la Fauvette grisette et 

du Coucou gris confirment les tendances négatives observées sur d’autres ZPS pour ces mêmes 

espèces. 

La diminution constatée pour le Merle noir, la Mésange charbonnière et l’Hypolaïs polyglotte pose 

question étant donné que ces espèces sont assez ubiquistes (Merle noir, Mésange charbonnière) ou 

largement répandu dans les paysages de maquis (Hypolaïs polyglotte).  

A l’opposé, remarquons l’augmentation notable de la Fauvette orphée (+39%) et de la Fauvette 

passerinette (+200%), deux espèces typiquement méditerranéennes, ainsi que de la Huppe fasciée 

(non recensée en 2010) sur la ZPS Albères. 

Enfin, la stabilité des effectifs de plusieurs espèces de milieu buissonnant ou forestier est 

remarquable : Rossignol philomèle, Pigeon ramier, Pinson des arbres. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Ci-dessus : Fauvette orphée (J. Dalmau/GOR) 
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V. Evaluation de l’état de conservation des espèces  
 

L'état de conservation de chaque espèce sur l’ensemble du site a été défini en fonction des 
connaissances de l’espèce aux différentes échelles géographiques. Cet état de conservation est 
évalué sur la base des critères suivants :  
 

 Typicité / exemplarité : évaluée par comparaison avec la définition de l'aire biogéographique 
de l'espèce :  

- 1 : l'espèce est considérée comme étant dans son aire de répartition et est 
typique des habitats présents sur le site ; 
 - 2 : l'espèce est en limite d'aire de répartition.  

 
 Représentativité : évaluée en faisant le rapport entre les effectifs observés sur le site et les 

effectifs français connus de façon plus ou moins précise. Cette opération n'est possible et 
représentative que s'il existe des estimations récentes des effectifs nationaux. Les espèces 
sont ensuite classées en grandes classes :  

- NR : les effectifs sont non représentatifs par rapport aux effectifs nationaux 
de l'espèce (<1%) et le site ne revêt que peu d’importance quant à la 
conservation de l’espèce ; 
- S : les effectifs sont considérés comme significatifs par rapport aux effectifs 
nationaux (>1%) ; 
- F : les effectifs sont fortement représentatifs des effectifs nationaux de 
l'espèce (>5%) ; 
- TF : les effectifs sont très fortement représentatifs des effectifs nationaux de 
l'espèce (>10%) et le site revêt donc une importance considérable dans la 
conservation de l’espèce.  
 

 Etat de conservation : apprécié en fonction, d’une part, des menaces qui pèsent sur l'espèce 
sur le site et, d’autre part, du succès reproducteur de l'espèce lorsque celui-ci est évalué. Il 
est hiérarchisé en 4 classes :  

- Bon : l'espèce ne semble pas être affectée par des menaces ;  
- Moyen : l'espèce rencontre quelques menaces qui ne portent pas préjudice à 
la viabilité à court terme de sa population ;  
- Mauvais : l'espèce subit des menaces qui risquent de porter préjudice à court 
terme à sa population. Elles seront à considérer comme prioritaires en terme 
d'enjeu conservatoire ;  
- AP (= à préciser) : espèce insuffisamment connue et dont l'état de 
conservation mériterait d'être précisé. 



Tableau 4 : Récapitulatif des espèces d’oiseaux nicheurs de l’Annexe I de la Directive Européenne Oiseaux présentes dans la ZPS Albères : effectifs et état de 
conservation (les espèces non nicheuses ne sont pas évaluées). 

Espèce d’Intérêt 
Communautaire 
inventoriée en 

2020 

Protocole de suivi 
utilisé en 2020 

Effectif 
nicheur2010 
(Min – Max) 

Effectif nicheur 
2020 (Min - 

Max) 

Etat de conservation  Modification 
du FSD Typicité 

exemplarité 
Représentativité Etat de 

conservation 
Dynamique de 
la pop (depuis 

2010) 

Aigle de Bonelli Synthèse biblio 
données 
opportunistes 

1 couple 
nicheur 

1 couple 
nicheur 

1 S Bon Stabilité  

Aigle royal Synthèse biblio 
données 
opportunistes 

1 couple 
nicheur 

1 couple 
nicheur 

1 NR Moyen-Bon Stabilité  

Alouette lulu Points d’écoute 
diurnes 

15-30 couples 
nicheurs 

20-60 couples 
nicheurs 

1 NR Bon Augmentation  

Bruant ortolan Points d’écoute 
diurnes 

20-40 couples 
nicheurs 

5-20 couples 
nicheurs 

1 NR Mauvais Diminution  

Circaète Jean-le-
blanc 

Points d’écoute 
diurnes ; Synthèse 
biblio données 
opportunistes 

2-5 couples 
nicheurs 

2-5 couples 
nicheurs 

1 NR Bon Stabilité  

Cochevis de Thékla Points d’écoute 
diurnes 

40-60 couples 
nicheurs 

20-40 couples 
nicheurs 

1 F Mauvais Diminution  

Crave à bec rouge Points d’écoute 
diurnes 

0-1 couple 
nicheur 

0 2 NR Mauvais Diminution 
(disparition) 

A supprimer 

Engoulevent 
d’Europe 

Points d’écoute 
nocturnes 
(printemps) 

10-30 couples 
nicheurs 

20-40 couples 
nicheurs 

1 NR Moyen Augmentation - 

Faucon pèlerin Points d’écoute 
diurnes ; Synthèse 
biblio données 
opportunistes 

1-2 couple(s) 
nicheur(s) 

1,5-2,5 couples 
nicheurs 

1 NR Bon Augmentation  
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Espèce d’Intérêt 
Communautaire 
inventoriée en 

2020 

Protocole de suivi 
utilisé en 2020 

Effectif 
nicheur2010 
(Min – Max) 

Effectif nicheur 
2020 (Min - 

Max) 

Etat de conservation  Modification 
du FSD Fauvette pitchou Points d’écoute 

diurnes 
30-70 couples 

nicheurs 
70-150 couples 

nicheurs 
1 NR Bon Augmentation  

Grand-duc 
d’Europe 

Points d’écoute 
nocturnes (hiver) 

5 couples 
nicheurs 

5-10 couples 
nicheurs 

1 NR Bon-moyen Stabilité  

Pic noir Points d’écoute 
diurnes 

0-1 couple 
nicheur 

2-4 couple(s) 
nicheur(s) 

2 NR Bon Augmentation  

Pie-grièche 
écorcheur 

Points d’écoute 
diurnes 

1-5 couple(s) 
nicheur(s) 

1-2 couple(s) 
nicheur(s) 

2 NR Mauvais Diminution ?  

Pipit rousseline Points d’écoute 
diurnes 

3-10 couples 
nicheurs 

3-10 couples 
nicheurs 

1 NR Moyen Stabilité - 
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VI. Evaluation des habitats d’espèce 
 

Milieux xérophiles : 
Sont inclus dans cette catégorie : les pelouses sèches méditerranéennes, les vignobles et les maquis 
bas discontinus laissant une large place au sol nu ou aux milieux rocheux.  

 
Ci-dessus : Evolution du cortège des espèces des milieux xérophiles entre 2010 et 2020 

 

L’évolution du cortège des espèces des milieux xérophiles semble en augmentation (+22,5%) depuis 

2010. Notons que cette évolution globale est fortement influencée par l’augmentation des fauvettes 

méditerranéennes (Fauvettes mélanocéphale, orphée et passerinette). 

Landes : 
Sont inclus dans cette catégorie les maquis continus, où les arbres supérieurs à 2m sont rares, ainsi 
que les landes à affinité montagnarde de la crête sommitale dans sa partie la plus occidentale.  
 

 
Ci-dessus : Evolution du cortège des espèces typiques des landes et maquis bas entre 2010 et 2020 
 
Les espèces des landes et maquis bas semblent en augmentation (+18%) sur la ZPS Albères. Cette 
tendance est fortement influencée par l’augmentation de la Fauvette pitchou et, dans une moindre 
mesure, de l’Alouette lulu. A l’opposé, le Coucou gris semble en net recul.  
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Milieux boisés : 
Sont inclus dans cette catégorie toutes les formations boisées, qu’il s’agisse de maquis haut (Chêne 
verts supérieurs à 2m) ou de milieux forestiers de moyenne altitude (hêtraies de la Réserve de la 
Massane). 

 
Ci-dessus : Evolution du cortège des espèces forestières entre 2010 et 2020 

 
Globalement peu présentes sur la ZPS, les espèces forestières sont confinées aux plus hautes 

altitudes. L’évolution globale (+21%) de ce cortège est peu significative (peu de points d’écoute 

réalisés en milieu forestier). 

Milieux rupestres : 
Sont inclus dans cette catégorie, les falaises ou les escarpements rocheux sur forte pente. 
 

 
Ci-dessus : Evolution du cortège des passereaux rupestres entre 2010 et 2020 

 
Le cortège des espèces rupestres est en diminution (-27,6%) sur la ZPS Albères depuis 2010. Les 
tendances négatives observées pour les monticoles, le Bruant fou et le Rougequeue noir contribuent 
fortement à la baisse de l’indicateur « rupestre » entre 2010 et 2020.  
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Ripisylves : 
Les boisements rivulaires, même discontinus et peu arborés, sont inclus dans cette catégorie. 
 

 

Ci-dessus : Evolution du cortège des espèces typiques des ripisylves entre 2010 et 2020 

Le cortège des espèces des ripisylves est particulièrement original sur le massif des Albères. En effet, 

des espèces relativement rares à l’échelle régionale trouvent dans les Albères des conditions qui leur 

semblent particulièrement favorables. Ainsi, la Fauvette des jardins et le Gobemouche gris y sont 

relativement communs, y compris dans des ripisylves discontinues et peu arborées.  

Ce cortège est globalement stable depuis 2010, voire en légère augmentation (+11,9%). 

 
Ci-dessus : Fauvette des jardins (J-Y. Bartrolich)  

42 

47 

0 

5 

10 

15 

20 

25 

30 

35 

40 

45 

50 

2010 2020 



Actualisation du diagnostic ornithologique de la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». GOR, 2021
 Page 55 

 

Typicité / exemplarité des habitats de la ZPS Albères : 

Les maquis des Albères sont particulièrement caractéristiques des massifs schisteux bordant la 

Méditerranée. Les paysages pentus, où la mosaïque « vigne/friche/maquis » est encore très 

présente, sont parfaitement typiques et se distinguent nettement des autres massifs côtiers français 

(en PACA sur substrat calcaire). 

Les boisements de hêtre de la partie sommitale de la ZPS sont remarquables de par leur bon état de 

conservation localement (vieux bois, îlots de 

sénescence). 

Ci-dessus : Hêtraie de la Réserve Naturelle de la Massane (E. Lopez/GOR) 

Etat de conservation des habitats d’espèces : 

L’état de conservation des pelouses sèches et des landes basses (maquis bas) peut être qualifié de 

moyen (Banyuls, Cerbère) à défavorable (crête de la Massane). La fermeture des milieux, sur la partie 

littorale, ou, au contraire, le surpâturage (sur le partie haute) constituent de réelles menaces à 

moyen terme. 

L’état de conservation de certaines hêtraies d’altitude est défavorable du fait d’un surpâturage 

historique marqué du sous-bois mais la majorité des boisements des étages inférieurs (Chêne vert, 

Chêne pubescent) sont en progression et présentent un bon état de conservation. 
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Les ripisylves semblent, dans l’ensemble, maintenir leur attrait pour la biodiversité. Une attention 

particulière doit être portée à leur conservation durable, en conciliant les enjeux naturalistes et les 

risques inondation. 

Une amélioration est notée pour ce qui concerne le vignoble de la Côte Vermeille, avec une 

réduction progressive des intrants phytosanitaires. 

 
Ci-dessus : Crête de Sorède/Argelès (J-Y. Bartrolich/GOR) 

 

Dynamique des habitats d’espèces : 

- abandon progressif des petites parcelles viticoles enclavées (non mécanisables) au profit du 

maquis ; 

- altération des habitats de pelouses sèches par surpâturage sur la crête de la Massane (fermeture du 

milieu par les refus et surpâturage des zones ouvertes) ; 

- fermeture des milieux, faute de pâturage, sur la partie la plus orientale de la ZPS ; 

- bon état de conservation des maquis boisés (yeuseraie) et des peuplements de feuillus de moyenne 

altitude ; 

- surfréquentation humaine localement sur la côte rocheuse (en particulier sur les caps et sur le 

sentier littoral.  
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VII. Conclusion 
 

L’avifaune de la ZPS Albères est particulièrement originale. Si certaines espèces, bien présentes dans 

les Corbières, en sont complètement absentes (Crave à bec rouge, Moineau soulcie…), plusieurs 

espèces, souvent assez localisées dans notre département, y sont particulièrement bien 

représentées : Monticole bleu, Fauvette des jardins, Gobemouche gris, Fauvettes 

méditerranéennes… 

Malheureusement, comme ailleurs, plusieurs espèces montrent un déclin inquiétant qui pourrait 

conduire à leur extinction locale dans les prochaines décennies. C’est le cas du Bruant ortolan ou de 

la Tourterelle des bois, deux espèces particulièrement menacées en Europe.  

A l’opposé, l’expertise avifaunistique menée en 2020 a permis de constater une augmentation des 

effectifs nicheurs du Traquet oreillard et de la Fauvette pitchou, deux espèces menacées en France 

(classées en Danger sur la liste rouge nationale) qui sont en régression sur d’autres ZPS du 

département, en particulier dans les Corbières. 

Les incendies récents qu’a connu plusieurs zones de Banyuls-sur-Mer semblent avoir contribué à 

« rajeunir » certains maquis embroussaillés, favorisant ainsi les espèces pionnières (Traquet oreillard) 

et des premiers stades de la succession végétales (Fauvette pitchou). Notons cependant que deux 

espèces des milieux steppiques méditerranéens sont en mauvais état de conservation sur la ZPS : la 

Fauvette à lunettes (disparue des Albères) et le Cochevis de Thékla (déclin compris entre 11 et 37%). 

La progression du Pic noir semble indiquer une bonne santé relative des hêtraies des Albères. La 

présence de peuplements forestiers feuillus matures et de hêtres/chênes champêtres de taille 

remarquable lui est très favorable.  

La conservation des habitats des espèces ayant justifié la désignation de la ZPS Albères passe par un 

nécessaire rééquilibrage de la charge pastorale entre les pelouses sommitales, à affinité 

montagnarde, où le surpâturage est patent, et les maquis du bord de mer qui ont vu les derniers 

troupeaux ovins/caprins disparaitre il y a plusieurs décennies. Si une diminution de la charge 

pastorale et une montée en estive retardée a récemment eu lieu sur la commune de Sorède sur les 

terrains domaniaux, la situation reste critique sur les crêtes de la Massane (commune d’Argelès) où 

l’érosion dû au piétinement des troupeaux bovins est très visible (Saillfort). A l’opposé, un 

redéploiement pastoral, de préférence mixte ovin/caprin, permettrait de conserver durablement les 

populations de Cochevis de Thékla, Bruant ortolan, Traquet oreillard et Engoulevent d’Europe. Des 

projets d’installation d’éleveur sont en cours dans le cadre de mesures compensatoires à 

Banyuls/Port-Vendres (CEN Occitanie, com. pers.). Ces projets doivent être soutenus pour imaginer à 

termes entretenir durablement les milieux ouverts méditerranéens pour le maintien de la 

biodiversité mais aussi contribuer efficacement à diminuer les risques d’incendie violent, comme 

celui de Banyuls en 2015. 

Comme indiqué lors du diagnostic ornithologique de 2010, il serait judicieux d’intégrer dans la ZPS 

Massif des Albères l’intégralité de la crête rocailleuse allant du Cap Béar (inclus) jusqu’à la Tour de la 

Madeloc. Cette crête est particulièrement favorable aux espèces patrimoniales de la ZPS : Cochevis 

de Thékla, Fauvette pitchou, Grand-duc d’Europe, Traquet oreillard, monticoles…  
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Enfin, il est important de signaler que l’absence d’animateur Natura 2000 sur la ZPS Albères depuis 

2013 a retardé la mise en œuvre de plusieurs projets de conservation des habitats et/ou des espèces 

d’intérêt communautaire : gestion et canalisation de la fréquentation humaine sur les caps, 

amélioration de la gestion pastorale sur la crête de la Massane, redéploiement de l’élevage sur les 

zones basses…  

Cette situation ne peut perdurer sur une des ZPS les plus patrimoniales de France. Si aucune 

collectivité locale ne souhaite être animateur de ce site, il semble impératif que l’Etat français, via la 

DDTM 66 et la DREAL Occitanie, prenne en charge directement la concertation nécessaire à la bonne 

gestion de ce site Natura 2000. 

 

 

Ci-dessus : Crête de la Madeloc au Cap Béar, Port-Vendres (F. Olivier/GOR). 
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ANNEXE I : Statut des espèces patrimoniales sur la ZPS Albères 

 

Espèce 
Statut sur la ZPS 

Albères 

Statut de patrimonialité 

Liste rouge 
FR 

Liste rouge  
L-R 

A I DO / 
PNA 

Aigle botté Hieraaetus pennatus Alimentation ? VU VU AI 

Aigle de Bonelli Aquila fasciata Alimentation CR EN AI/PNA 

Aigle royal Aquila chrysaetos Alimentation VU VU AI 

Alouette lulu Lulula arborea Nicheur LC LC AI 

Bruant ortolan Emberiza hortulana Nicheur EN VU AI 

Chardonneret élégant Carduelis carduelis Nicheur VU VU  

Circaète Jean-le-blanc Circaetus gallicus Nicheur LC LC AI 

Cochevis de Thékla Galerida theklae Nicheur EN EN AI 

Crave à bec rouge Pyrrhocorax pyrrhocorax Nicheur disparu LC VU AI 

Faucon crécerelle Falco tinunculus Nicheur NT LC  

Faucon pèlerin Falco peregrinus Nicheur LC VU AI 

Engoulevent d’Europe Caprimulgus europeus Nicheur LC LC AI 

Fauvette mélanocéphale Sylvia melanocephala Nicheur NT LC  

Fauvette pitchou Sylvia undata Nicheur  EN VU AI 

Gobemouche gris Muscicapa striata Nicheur  NT LC  

Grand-duc d’Europe Bubo bubo Nicheur LC LC AI 

Hirondelle rousseline Cercopis daurica Nicheur VU VU  

Linotte mélodieuse Carduelis cannabina Nicheur VU NT  

Martinet à ventre blanc Tachymarptis melba Nicheur LC VU  

Monticole bleu Monticola solitarius Nicheur LC VU  

Monticole de roche Monticola saxatilis Nicheur NT VU  

Pic noir Dryocopus martius Nicheur LC LC AI 

Pie-grièche à tête rousse Lanius senator Nicheur VU NT PNA 

Pie-grièche écorcheur Lanius collurio Nicheur ? NT NT AI 

Pipit rousseline Anthus campestris Nicheur LC VU  

Serin cini Serinus serinus Nicheur VU LC  

Tarier pâtre Saxicola rubicola Nicheur NT VU  

Torcol fourmilier Jynx torquilla Nicheur LC NT  

Tourterelle des bois Streptopelia turtur Nicheur VU LC  

Traquet oreillard Oenanthe hispanica Nicheur EN EN  

Traquet rieur Oenanthe leucura Nicheur disparu RE RE AI 

Verdier d'Europe Carduelis chloris Nicheur VU NT  

 
Légende : 
Fr = France, L-R = Languedoc-Roussillon ;  
Statuts de menaces Liste rouge :  
RE= « Eteint régionalement » ; CR= « En Danger Critique » ; EN = «En danger » ; VU = « Vulnérable » ; NT = « 
Quasi-menacée » ; LC = Préoccupation mineure ;  
PNA= espèce faisant l’objet d’un Plan National d’Action ;  
AI= Espèce inscrite en annexe I de la Dir. Oiseaux.



Répartition de la Pie-grièche à tête rousse sur la ZPS Albères 

ANNEXE 2 : Répartition des espèces patrimoniales (non AI DO) sur la ZPS Albères 
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Répartition du Traquet oreillard sur la ZPS Albères 
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Répartition du Monticole de roche sur la ZPS Albères 
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Répartition du Monticole bleu sur la ZPS Albères 
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Répartition de l’Hirondelle rousseline sur la ZPS Albères  



Actualisation du diagnostic ornithologique de la ZPS FR9112023 « Massif des Albères ». GOR, 2021 Page 68 
 

 

Répartition de la Fauvette orphée sur la ZPS Albères 


